
    Passer 
à l’ACTION

ASSOCIATION

«S eules nous sommes 
invisibles, ensemble 
nous sommes 

invincibles. » Telle est la devise 
mais surtout le message,  
celui de Femmes Chefs 
d’Entreprises (FCE),  
le premier réseau 
d’entreprenariat féminin. 
L’enjeu est clair pour cette 
association : rendre les 
femmes plus présentes et plus 
visibles dans le paysage 
économique et encourager 
leur prise de responsabilités. 
Elles sont plus de 2 000  
à adhérer à cette instance 
interprofessionnelle, non 
gouvernementale et 
apolitique, qui ne date pas 
d’hier ! Créée en 1945 par 
Yvonne-Edmond Foinant, 
une maître de forges, 
l’organisation s’appuie en 
France sur 42 délégations 
départementales et est 
présente dans 120 pays.

Créé en 1945, ce réseau encourage les entrepreneures  
en leur apportant entraide et soutien et promeut leur prise de 

responsabilités dans les instances de direction.
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Femmes chefs 
d’entreprises

Les femmes sont encore trop 
peu nombreuses à se lancer 
dans l’aventure de l’entreprise : 
elles sont à peine plus de 30 % 
à diriger des TPE-PME, soit à 
peu près le même pourcentage 
qu’il y a trente ans. En cause ? 
Le manque de soutien dans  
la mise en œuvre du projet,  
la difficulté à trouver  
des financements et la peur  
de l’engagement.

SE SENTIR ÉPAULÉE
Pour la présidente en exercice, 
Anne-Sophie Panseri, à la tête 
d’un groupe industriel de la 
métropole lyonnaise « les 
femmes sont confrontées à la 
solitude de la cheffe d’entreprise. 
En se regroupant, elles peuvent 
s’appuyer sur la force d’un réseau 
de proximité et bénéficier du 
soutien de leurs consœurs ainsi 
que de retours d’expériences ». 
Chez FCE, l’entraide, le 
partage et l’amitié ne sont pas 
de vains mots.
Autre constat et autre combat : 
la sous-représentation des 
femmes dans les instances 
socio-économiques. 
Seulement 15 % d’entre elles 
en sont membres et on ne 

compte que six présidentes  
de chambre de commerce  
et d’industrie sur les 125 qui 
existent. « Les femmes doivent  
se mobiliser et devenir force  
de proposition pour défendre  
les intérêts des TPE et PME  
et devenir… visibles, poursuit 
Anne-Sophie Panseri. 
L’association se bat pour renforcer 
leur présence dans les instances 
décisionnelles, tant aux niveaux 
local et régional que national. »
La formation est un outil 
d’accompagnement pour 
toutes celles qui souhaitent 
être confortées dans leur 
parcours professionnel ou être 
aidées pour briguer des postes, 
au sein de conseils 
d’administration, par exemple. 
« FCE propose de nombreuses 

formations et rencontres sur des 
sujets économiques et sociétaux 
divers », explique-t-elle.  
Des partenariats avec de 
grandes écoles ou d’autres 
organisations appuient  
cette démarche et relaient  
le dispositif.

INTÉRESSÉE PAR LA DÉMARCHE ?
Pour intégrer l’association,  
il suffit d’être femme 
entrepreneure, de gérer son 
entreprise et d’être 
financièrement responsable. 
Une fois la candidature validée 
par la délégation compétente, 
la nouvelle adhérente est suivie 
par une membre active 
référente afin de faciliter son 
intégration. 
Pour en savoir plus : fcefrance.com
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